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L'administration espagnole à Cuba

Sans doute, elle n'était pas sans défauts. Mais il est certain
que la presse intéressée les a beaucoup exagérés. Les détails
suivants le prouvent.

En 1896, les Cubaias ne formaient pas moins de 80 pour 100
des employés de l'administration.

A l'Université de la Havane, le recteur, le vice-recteur et les
doyens des cinq facultés sont des Cubains; et Cubains aassi
sont 60 professeurs sur 80.

De plus, Cuba est, comme toute autre province de l'Espagne,
représentée aux Cortès ; elle y envoie 13 sénateurs et 30 députés.
En un mot, elle est aussi bien traitée que n'importe quelle pro-
vince de la péninsule.

Avant l'injuste déclaration de guerre des Etats-Unis, elle
avait même obtenu son autonomie.

Il serait peut-être possible de trouver au Canada un petit
peuple plus à plaindre que les Cubains.

À Ste-Marie in Monticelli

Les journaux parlent d'un fait prodigieux qui viendrait de se
produire à Rome dans l'église Ste-Marie-in-Monticelli. Il s'agit
d'un mouvement d'yeux observé sur une antique image connue
sous le vocable de "Jésus de Nazareth, " et qui s'est déjà pro-
duit en 1854.

Du récit de la Voce della Verità, il résulte que le soir du 15
avril dernier, après qu'on eut terminé dans la dite église de
Sainte-Marie-in-Monticelli, le pieux exercice du Chemin de la
Croix, une dame et ses deux filles, celles-ci âgées d'environ 14
ans, se rendirent à la sacristie pour déclarer au Père de la Con-
grégation des Doctrinaires, qui venait de diriger le Chemin de
la Croix, que l'image de Ge. Nazzareno avait ouvert les yeux.

On ne voulait pas d'abord y prêter foi; niais, comme elles insis-
taient par les déclarations les plus catégoriques, on décida de se
rendre a l'autel où l'image était vénérée. Les personnes qui se
trouvaient encore dans l'église étaient au nombre de plus d'une
vingtaine, et toutes purent observer d'abord que les yeux de la,
sainte image étaient baissés, presque fermés, comme la peinture
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